
Une Université dans le camp de réfugiés de Musasa au Burundi

   LE MONDE, 25.03.2015   PremiÃ¨re mondiale au Burundi : une  universitÃ© dans un camp de rÃ©fugiÃ©s  Câ€™est un projet 
un peu fou. Yvelyne Wood,Â Â«Â artiste engagÃ©eÂ Â»Â de GenÃ¨ve, entend crÃ©er la  premiÃ¨re universitÃ© au monde installÃ©e
dans un camp de rÃ©fugiÃ©s.  Lâ€™Ã©tablissement, portÃ© par lâ€™ONG suisse de Yvelyne Wood, Swiss International  Humanitarian
Organization (Siho), sera installÃ© dans le camp de Musasa au  Burundi. AppelÃ© Uniref, il fera sa premiÃ¨re rentrÃ©e le
28Â septembre 2015, a  annoncÃ© Yvelyne Wood, lors de la prÃ©sentation du projet Ã  Paris jeudi 19Â mars. [Photo : Yvelyne 
Wood dans le camp de rÃ©fugiÃ©s Musasa, au Burundi]
Â«Â Amener une  universitÃ© dans un camp, câ€™est la premiÃ¨re fois que je vois un projet pareil,   a assurÃ© Philippe Leclerc,
reprÃ©sentant en France du Haut-Commissariat  des  Nations unies pour les rÃ©fugiÃ©s (HCR), associÃ© au projet.  Jusquâ€™Ã 
prÃ©sent, le  modÃ¨le, ce sont les bourses. Le problÃ¨me, câ€™est que  cela ne concerne que  quelques personnes,
lesquelles, le plus souvent,  ne reviennent pas. Il sâ€™agit  donc dâ€™une initiative innovante.Â Â»Pour souligner  lâ€™importance de
lâ€™enjeu, Philippe Leclerc a rappelÃ© quâ€™il y avait 17Â millions de  rÃ©fugiÃ©s dans le monde,Â Â«Â un nombre qui nâ€™a jamais Ã©tÃ©
aussi important depuis  soixante ans.Â Â»Â Et 40Â % dâ€™entre eux vivent dans des camps, parfois depuis  trente ou quarante
ans. Or, dans les camps,Â Â«Â il y a un public qui passe  totalement Ã  la trappe, explique Jean-Baptiste Mubumbyi-Dunia,
ingÃ©nieur  chimiste Ã  lâ€™Itech de Lyon et lui-mÃªme ancien rÃ©fugiÃ©.Â Ce sont les jeunes qui  ont terminÃ© leurs Ã©tudes
secondaires. Car lâ€™urgence, ce sont les petits.Â Â»Â Bref,  constate Philippe Leclerc,Â Â«Â les  bacheliers constituent une
classe dâ€™Ã¢ge  vulnÃ©rableÂ : dans les camps,  on a beaucoup de temps Ã  perdre, et notamment dans  des activitÃ©s pas 
toujours constructives.Â Â»Le projet de  Siho, câ€™est justement de faire lâ€™inverse.Â Â«Â Quand on est rÃ©fugiÃ©,Â tout  est Ã 
reconstruire,Â rappelle Yveline Wood.Â Et la meilleure chose que lâ€™on  puisse leur apporter, câ€™est lâ€™Ã©ducation
universitaire.Â Â»Â Le camp de Musasa a  Ã©tÃ© choisi pour sa taille modeste (6Â 700 occupants) et la prÃ©sence de jeunes 
diplÃ´mÃ©s du secondaire. Les bÃ¢timents ont Ã©tÃ© construits par lâ€™antenne  burundaise du HCR.  Trouver  200Â 000Â ou
300Â 000 dollars  Les 200 futurs  Ã©tudiants seront sÃ©lectionnÃ©s en mai parmi les bacheliers du camp. Un quart des  places
sera ouvert aux jeunes des villages environnants. Ils suivront  gratuitement une premiÃ¨re annÃ©e propÃ©deutique,
Ã©laborÃ©e avec le Centre national  franÃ§ais dâ€™enseignement Ã  distance (Cned). Ils pourront ensuite poursuivre leurs 
Ã©tudes dans des formations tournÃ©es vers les besoins Ã©conomiques locaux,  Ã©laborÃ©es par les partenaires de SIHO, en
France ou en Suisse avec lâ€™Ecole  polytechnique fÃ©dÃ©rale de Lausanne (EPFL). Si lâ€™objectif premier est de dÃ©livrer  des
diplÃ´mes de type BTS, les licences et masters ne sont pas exclus.  Lâ€™idÃ©e nâ€™est  pas que les Ã©tudiants sâ€™exilent mais, au
contraire, quâ€™ils trouvent leur place  dans la rÃ©gion et quâ€™ils reprennent une vie normale. Et si lâ€™on fait remarquer  le risque
que le projet puisse Ãªtre de condamner les jeunes Ã  rester dans leur  camp, Philippe Leclerc rappelle que la durÃ©e
moyenne dâ€™un camp est de treize  ans. Pour certains dâ€™entre eux, comme au Proche-Orient, cela peut aller jusquâ€™Ã  
soixante ans.Â Â«Â Le but, câ€™est que les gens rentrent chez eux, indique  Philippe Leclerc.Â Mais les conflits sont difficiles Ã 
rÃ©gler et on ne peut  pas laisser ces personnes Ã  lâ€™Ã©cart. On ne peut plus utiliser cette excuse pour  ne rien faire.Â Â»  Ne
reste plus  quâ€™Ã  trouver lâ€™argent. Uniref coÃ»tera 850Â 000Â dollars la premiÃ¨re annÃ©e.Â Â«Â 200Â 000Â Ã   300Â 000 dollars sont Ã 
trouver rapidement pour lancer le projetÂ Â», indique  lâ€™Ã©quipe. Les promoteurs du projet ne se dÃ©couragent pasÂ : pour eux,
Uniref estÂ Â«Â un  projet piloteÂ Â»Â qui a vocation Ã  essaimer partout dans le monde.  Par BenoÃ®t Floc'h 
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